
25 mai 2007, Québec 

Allocution à l’occasion de l’annonce du Fonds d’innovation      

M. Philippe Couillard, ministre responsable de la région de la Capitale-Nationale, 

M. Raymond Bachand, ministre du Développement économique, de l’Innovation et de 
l’Exportation et ministre du Tourisme, 

M. Sam Hamad, député de Louis-Hébert et ministre de l’Emploi et de la Solidarité sociale, 

M. Paul-Arthur Huot, président-directeur général de PÔLE Québec Chaudière-Appalaches et 
président du Comité régional ACCORD Capitale-Nationale, 

Mme Andrée P. Boucher, mairesse de la Ville de Québec, 

Mesdames et messieurs, leaders économiques de la région de la Capitale-Nationale, 

C’est une belle annonce que nous faisons aujourd’hui, une annonce stimulante pour la 
région de la Capitale-Nationale. Le dynamisme de la région, ça s’entend, ça se lit, ça se voit 
et surtout, ça se vit. 

Ça s’entend et ça se lit : Québec se retrouve à la tête de plusieurs palmarès. Pas plus tard 
que cette semaine, une étude de Desjardins venait, une fois de plus, confirmer la 
performance économique exceptionnelle de Québec et de sa région. 

En décembre dernier, une étude du Conference Board du Canada plaçait Québec 4e sur 20 
régions métropolitaines du Canada et du Nord-Est des États-Unis pour sa vitalité 
économique en 2005. Aussi, en septembre dernier, le Conference Board a classé Québec au 
4e rang des villes canadiennes pour la croissance économique. 

Également, l’automne dernier, le Canadian Business Magazine a nommé Québec « meilleure 
ville canadienne pour faire des affaires ». Enfin, dans l’édition de mai 2007 du magazine 
anglophone Foreign Direct Investment Magazine on qualifiait la ville de Québec comme 
ayant la meilleure qualité de vie parmi les plus grandes villes nord-américaines. 

Ça se voit et ça se vit : notamment par un faible taux de chômage (5,1 % en avril 2007, soit le 
plus bas de toutes les régions du Québec. Ensemble du Québec : 7,6 %), faible taux 
d’inoccupation des édifices à bureaux (3,2 % à l’automne 2006, soit le plus faible taux au 
Canada après Calgary (1,5 %). Montréal = 10,9 %. Ces données témoignent donc de la vitalité 
économique d’une région qui a réussi sa diversification économique. 

Mais ils nous disent aussi que nous avons des défis à relever: une population qui vieillit plus 
rapidement, la formation de travailleurs bilingues, une immigration que nous devons attirer 
et retenir à Québec. Ces questions ont fait partie des thèmes que nous avons abordés cet 
après-midi, quand j’ai rencontré des leaders économiques de la région accompagné du mes 
collègues ministres. 

Une rencontre qui faisait suite à celle que nous avions eue, au même endroit et à la même 
date l’année dernière. La continuité, c’est important pour nous! L’avenir, c’est tous ensemble 
que nous le préparons. J’ai été sensibilisé aux défis auxquels la région doit faire face au cours 



des prochaines années; la main-d’œuvre en est un qui me préoccupe grandement. La 
productivité aussi. 

Une annonce comme celle d’aujourd’hui permettra d’accroître la productivité et de la 
diversifier. Nous avons tout ce qu’il faut pour faire du Québec une réussite économique : des 
entrepreneurs de talent; un savoir-faire exceptionnel; des leviers de développement 
économique puissants. Nous mettons de l’avant des mesures permettant de stimuler 
l’économie des régions. 

Parce que l’avenir du Québec, c’est l’affaire de tous et qu’il passe inévitablement par le 
succès de toutes les régions. Le gouvernement est un partenaire important des régions du 
Québec. Nous voulons qu’elles soient plus autonomes, plus fortes. En mettant en valeur 
toutes les particularités et les possibilités de leur territoire, elles jouent un rôle actif dans le 
développement du Québec. Je veux que leur leadership soit reconnu. 

Le dynamisme de la région, il se vit et se vivra aussi en 2008 dans le cadre des Fêtes du 400e. 
Les divers paliers gouvernementaux ont déjà mis en œuvre des projets majeurs. La ville de 
Québec est déjà belle et accueillante, elle le sera encore davantage. Mais pour qu’une fête 
soit réussie, il faut que tout le monde y participe, il faut que chacun s’y implique activement. 
Je sais qu’avec son dynamisme, l’implication de la communauté d’affaires de la région peut 
avoir un véritable effet de locomotive sur la population. 

Vous avez sans doute commencé à voir les rubans du 400e apparaître sur les différentes 
publicités. À titre de premier ministre, j’ai demandé d’intégrer la signature du 400e, ces 
rubans colorés, sur les éléments de communication du gouvernement. Je vous invite à en 
faire autant, à teinter vos éléments d’affaires aux couleurs du 400e. C’est ainsi que nous 
ressentirons l’ambiance de la fête. 

Les Québécois ont su maintenir leur culture et leur langue vivantes et dynamiques depuis 
400 ans. Nous devons fêter notre histoire et notre fierté. Dans ce grand projet de société, 
notre gouvernement investit 40 M$ afin de faire des Fêtes du 400e de Québec un succès 
populaire. Ces fêtes auront des retombées économiques, touristiques et culturelles 
durables pour toute la région de la Capitale-Nationale. 

Faisons en sorte tous ensemble que les Fêtes du 400e connaissent un succès mémorable 
puisque les retombées profiteront à toute la collectivité. 

Merci. 

 


